Un fou et un cage

Certain Fou pourcuivait & coups de pierre un Sage.
(e Sage ce retourne et lui dit : Mon ami,

Clect fort bien fait a toi ; regoic cet écu-ci :

Tu fatiguee accez pour gagner davantage.

Toute peine, dit-on, ect digne de loyer.

Voic cet homme qui passe ; il a de quoi payer.
Adrecce-lui tec dong, ile auront leur calaire.
Amorcé par le gain, notre Fou cen va faire

Méme inculte & (autre Bourgeoic.

On ne le paya pas en argent cette foic.

Maint ectafier accourt ; on vous happe notre homme,
On voug [échine, on vous [accomme.

Auprés dec Roic il est de pareile fous :

A voe dépenc ile font rire le Maitre.
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Lec maltraiter ? |fouc n'étec pas peut-étre
Accez puiccant. II faut lec engager

A cadreccer a qui peut ce venger.

Jean de (a Fontaine (1621-1695)



